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Nous voici avec la jeunesse ! (page 19)

En haut : Mario Tremblay, Claudia Dallaire, Géo Pelletier, Marie-Ève Émond
Au centre : Louise Dionne, Caroline Duchesne, Martine Larouche,

Isabelle Dallaire, Patrice Imbeau. 
Au bas : Martine Perron, Renée Paradis, Patricia Néron, Jérémie Bilodeau.

Projet catéchétique diocésain
(page 5)

« Prendre le temps de nous tourner
vers les autres »

Vœux de l’Évêque  (page 3)

(page 8)
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17 personnes reçoivent le Mérite diocésain

Le 8 février 2010

Mgr André Rivest a remis récemment une marque de reconnaissance particulière à des bénévoles dévoués dans 
différentes paroisses et au niveau du diocèse de Chicoutimi. Au total, 17 personnes ont été honorées en recevant 
le MÉRITE DIOCÉSAIN pour leur généreuse participation à la mission de l’Église. La remise de cette distinction a 
eu lieu lors de la tournée annuelle des vœux de l’évêque, qui s’est déroulée le 10 janvier à la salle communautaire 
de Saint-Méthode et au Havre de l’hospitalité à Alma, puis le 17 janvier au Pavillon Rosaire-Gauthier pour le 
Saguenay. Ces personnes ne sont que quelques-unes parmi les centaines de bénévoles qui œuvrent sur le territoire 
du diocèse, pour manifester la présence de Dieu dans le monde.  Mentionnons que pour cette première édition, les 
personnes choisies sont reconnues pour leurs talents de mobilisation, qui ont de l’entregent et qui rassemblent 
d’autres bénévoles autour d’elles pour réaliser des activités.  

Concrètement, il leur a été remis un médaillon en acier chromé, illustrant le logo du diocèse de Chicoutimi, où il est 
écrit : « En reconnaissance de votre bénévolat ».

Était absente, Madame Pâquerette Hudon, paroisse Saint-Michel de Mistassini.

Claude Robertson, paroisse Kateri-	 Colombe Bergeron, paroisse              	 Diane Poitras, paroisse St-François-	 Laurette Savard, paroisse 
Tekakwitha, Mashteuiatsh	 St-Charles-Borromée                         	 Xavier, Chicoutimi                               	 Notre-Dame de La Doré

Fernand Gaudreault, paroisse 	  Ghislain Ratthé, paroisse Notre-Dame-   	Louisette Villeneuve, paroisse Ste-     	 Line Gauthier, paroisse St-
St-David, Falardeau                            	  de-la-Paix, Jonquière                              	 Thérèse-de-l’Enfant-Jésus, Jonq.       	 Gérard-Majella, Larouche

Laura Laroche, comité diocésain de      	 Marie-France Larouche, paroisse         	 Lucie Cantin, paroisse                          	 Mariette Rousseau, paroisse
la condition des femmes et Partenariat  	 St-Joseph, Alma	 St-Edmond-les-Plaines                        	 St-Stanislas

Pauline Larouche, 	 Régent Tremblay,	 Thérèse Gagé-Girard, paroisse            	 Noëlla Lavoie, paroisse Notre- 
paroisse St-Cœur-de-Marie               	 paroisse St-Alphonse, La Baie           	 N.D.-de-l’Immaculée, Laterrière            	 Dame-de-l’Éternité, Riv.-Éternité
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« Prendre le temps de  nous tourner vers les autres » Mgr Rivest

Au cours du mois de janvier, l’évêque du diocèse, Mgr André Rivest, a participé à des échanges de vœux avec la 
population et les personnes engagées à divers titres dans l’Église diocésaine. Voici ses propos :

Un temps pour les vœux : quel beau moment ! La plus belle richesse du cœur humain, c’est qu’il est tourné vers les autres. Et depuis le Jour de l’An, 
dans la foulée de la Nativité de Jésus notre Sauveur, nous prenons encore un temps pour nous tourner vers les autres et pour nous souhaiter du 
bien. Nos mots sont peut-être malhabiles, mais ils expriment notre désir profond que l’année nouvelle soit pour nos proches et nos amis, pour notre 
communauté de baptisés et pour notre société, une année où, individuellement et collectivement, nous pourrons nous épanouir et être heureux et 
heureuses. C’est notre manière de nous dire mutuellement que nous nous aimons et que nous avons du prix les uns pour les autres.

Vous ne m’en voudrez pas de profiter de l’Année sacerdotale pour offrir mes meilleurs vœux à nos prêtres. Je dis bien : à nos prêtres. 
Parce qu’ils nous appartiennent… littéralement. Dieu nous les a donnés. Ils ne sont pas plus parfaits que votre évêque mais ils sont vos pasteurs, 
s’efforçant tant bien que mal d’imiter le Christ-Pasteur qui les a appelés.  Dieu nous les donne pour SERVIR au cœur du monde et de l’Église. 

Le saint Curé d’Ars, que le Pape Benoît XVI leur propose comme modèle au cours de cette année, saisit parfaitement quelle est l’identité profonde 
du prêtre quand il dit, et je le cite : « Le prêtre n’est pas prêtre pour lui, il est pour vous. » Vous aimez vos prêtres  même si, comme vous, comme 
moi, ils ne sont pas parfaits. Je leur souhaite d’être heureux et sereins dans leur ministère. Je leur 
souhaite que vous les aimiez encore plus et encore mieux, en les soutenant dans leurs très, trop 
lourdes responsabilités, en leur pardonnant leurs petits travers ( il y en a bien 2-3 qui sont un 
peu « vieux garçons » !!! ) et en priant davantage pour leur conversion continuelle à la sainteté. 
Bien sûr, ils ne sont pas les seuls à porter le poids du jour; d’autres aussi, diacres et laïcs, ont 
des responsabilités très, trop lourdes. Et ils/elles ont aussi besoin qu’on leur pardonne leurs petits 
travers.  Priez beaucoup pour que Dieu nous donne de nouveaux prêtres, afin d’assurer leur relève 
au milieu des autres servantes et serviteurs du Peuple de Dieu, que sont nos diacres permanents et 
nos agentes et agents de pastorale laïques.

Je me tourne maintenant vers vous toutes et tous, personnes mandatées, bénévoles dans 
vos paroisses ou dans divers organismes et mouvements religieux et civils, 
diocésains et diocésaines de tous les âges. Avec vous, à chaque Noël,  j’accueille et ré-
accueille dans l’action de grâce l’amour de notre Dieu qui, en son Fils Jésus, né de la Vierge Marie 
de Nazareth, prend corps en notre humanité. C’est Dieu qui, en quelque sorte, vient toucher sur 
la paille de la crèche de Bethléem notre nature humaine. Le toucher est un de nos cinq sens qui 
signifie le mieux la proximité, la communion. Quand je touche, je fais contact, je me colle, j’entre 
dans l’espace de l’autre… A la Crèche, le Ciel vient  toucher  la Terre, Dieu vient  toucher  l’être 
humain. Il entre dans notre espace. J’ai devant les yeux ces scènes évangéliques où Dieu nous  
touche : le Père du fils  prodigue nous enlace dans ses bras en nous pardonnant nos infidélités; 
Jésus met la main sur la tête des enfants et les embrasse;  il tend la main pour prendre l’eau que la 
Samaritaine a puisée pour lui; il touche le lépreux cherchant sa guérison; il passe de mains à mains 
le pain et le vin : « Prenez, c’est mon corps… Prenez, c’est mon sang… ».

J’ai aussi devant les yeux ces hommes et ces femmes d’aujourd’hui qui, au nom de Jésus, 
épluchent les patates à la Soupe populaire ou réparent les  vêtements au Comptoir vestimentaire ou 
sonnent à la porte d’un démuni qui a appelé à la paroisse parce qu’il a faim. J’ai devant les yeux ces 
personnes qui, au nom de Jésus, s’engagent auprès des malades ou se solidarisent pour contrer les 
effets néfastes des pertes d’emploi. J’ai devant les yeux ces groupes qui se rassemblent pour prier et 
partager  la Parole de Dieu  ou ces adorateurs et adoratrices  qui se laissent éclairer et transformer 
discrètement devant le Saint-Sacrement, en priant pour les leurs, pour l’Église et pour le monde. 
J’ai aussi devant les yeux ces centaines de bénévoles qui se font proches des parents et leurs enfants, 
des jeunes ados et jeunes adultes, des personnes plus âgées, pour les éveiller ou les accompagner sur 
le chemin de la  foi. Par ces croyants et ces croyantes, Jésus continue d’être présent aux hommes et 
aux femmes d’aujourd’hui. Il continue de toucher l’humanité. Il continue d’entrer dans l’espace 
de notre monde. (Suite en page 4)
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Les grands séminaristes et le Curé d’Ars

À la lumière de l’Incarnation du Verbe (la Parole) de Dieu, le défunt 
pape Jean-Paul II soutenait de façon éloquente , par son discours et par 

son agir, que l’humain est le chemin de Dieu vers l’humanité, 
que l’humain est le chemin de l’humanité vers Dieu. Dans 
son encyclique “Le Rédempteur de l’homme”, il écrivait : « L’homme 
est la première route que l’Église doit parcourir en accomplissant sa 
mission : il est la première route et la route fondamentale de l’Église, 
route tracée par le Christ lui-même, route qui, de façon immuable, 
passe par le mystère de l’Incarnation et de la Rédemption. » (R.H., 14). 
Dans quelques jours, nous ferons le lancement officiel de notre projet 

Dans le cadre de l’année presbytérale, une récollection a été 
offerte pour les séminaristes et les membres des équipes 

d’animation des grands séminaires du Québec. La rencontre a eu 
lieu à la Maison de la Madone au Cap-de-la-Madeleine, du 8 au 
10 janvier dernier. 

Les séminaristes et le recteur du Grand Séminaire de Chicoutimi 
ont eu la chance d’assister à cette récollection qui portait sur la 
vie de Jean-Marie Vianney, communément appelé le «Saint Curé 
d’Ars». C’est la première fois que tous les grands séminaristes 
du Québec se retrouvaient ensemble pour vivre une activité de 
formation. Nous avons eu la chance d’échanger et de fraterniser: 
ce fut une expérience enrichissante. La prédication était assurée 
par l’abbé Gilles Nadeau du Grand Séminaire de Québec. 

Cela nous a permis de redécouvrir la figure du «Curé d’Ars» et de 
dépasser certains «clichés» entretenus à son égard, entre autres 
celui d’un pasteur sévère qui s’imposait de grands sacrifices. 

« Prendre le temps de  nous tourner vers les autres » Mgr Rivest (suite)

Que faut-il plutôt retenir de Jean-Marie Vianney ? Un homme 
habité par l’amour de Dieu, un passionné qui aimait beaucoup 
ses paroissiens et qui était totalement dévoué à leur égard. Son 
charisme de pasteur était particulièrement manifeste dans le 
sacrement de la Réconciliation. Au fil des années, sa renommée 
se répandit au-delà de sa paroisse et des personnes de partout en 
France se rendaient au petit village de Ars pour le rencontrer. 

Voilà pourquoi cette récollection fut pour nous une expérience re-
marquable, car nous avons pu connaître davantage ce personnage 
exceptionnel et ce témoin de Dieu authentique. Saint Jean-Marie 
Vianney demeure un modèle et une source d’inspiration pour tous 
les prêtres et pour ceux qui, dans l’Église, se préparent à servir 
leurs frères et sœurs comme pasteurs.

Sylvain Riverin, séminariste 
Grand Séminaire de Chicoutimi

catéchétique diocésain, il portera cette marque essentielle de l’Évangile: 
il nous guidera vers l’expérience de la rencontre personnelle du Christ 
Vivant hier, aujourd’hui et pour toujours, en empruntant le chemin de 
l’humanité.
Je fais le vœu qu’ensemble, comme Église, comme disciples du Christ 
guidés par son Évangile au cœur de notre monde, nous puissions 
RENCONTRER  LA  PAROLE ( i.e. le Christ, Verbe de Dieu ) AU  CŒUR  
DE  L’HUMAIN.

BONNE, HEUREUSE ET SAINTE ANNÉE 2010.

† André Rivest
Évêque du diocèse de Chicoutimi

Seigneur Jésus, en cette année sacerdotale, tu invites l’Église à rendre grâce pour le ministère des prêtres, 
au cœur de nos communautés de baptisés.

Tu as donné à l’Église un merveilleux témoin de ta charité pastorale, en la personne de saint Jean-Marie 
Vianney.

Qu’il soutienne nos prêtres de son exemple et de sa bonté sacerdotale.

Par son intercession, fais-nous découvrir dans la prière combien ta Parole est simple et vivifiante, com-
ment tu fais participer tous les baptisés  à ta mission et combien il est consolant  de nous confier à ta mère, 
la Vierge Marie.

Veille sur les familles chrétiennes : qu’elles deviennent familières de l’Évangile au sein duquel tes appels 
sont entendus; que tous les dons de l’Esprit Saint  y soient reconnus afin qu’ils soient mis  au service de 
l’Église et du monde.

Toi le Vivant qui règnes pour les siècles des siècles. Amen.  

                                (Imprimatur : les évêques de l’Inter-Est)
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Projet catéchétique diocésain

Changement à la direction de l’IFTP

Nouveau Nonce au Canada

M. Denis Côté est le nouveau directeur général de l’Institut de formation théologique et pastorale.  Suite 
à une recommandation du Conseil d’administration de l’Institut, Mgr André Rivest a procédé à cette 

nomination pour une période de 3 ans,  à compter du 1er janvier 2010. À ce titre, M. Côté sera responsable 
du développement et de la réalisation de la mission de 
l’IFTP.   Félicitations pour cette nomination !

Un merci spécial à M. Serge Simard qui, depuis la 
création de l’IFTP en 2004, assurait la direction générale 
ainsi que la direction des études.   Il est important de 

noter qu’il continuera d’assumer la tâche de directeur des études universitaires; 
donc d’accompagner le cheminement d’études des étudiantes et étudiants. 

Sa Sainteté le Pape Benoît XVI a nommé Son Excellence Monseigneur Pedro López Quintana, actuellement 
nonce apostolique en Inde et au Népal depuis 2003, comme nonce apostolique au Canada. Il succède à 

Mgr Luigi Ventura qui a été nommé nonce apostolique en France. 

Mgr Quintana est né à Barbastro, en Espagne, le 27 juillet 1953. Il a été ordonné prêtre le 15 juin 1980 et 
évêque le 6 janvier 2003.  En 1984, il entre au Service diplomatique du Saint-Siège, servant à Madagascar, 
aux Philippines et en Inde. Il a également occupé le poste d’assesseur pour les Affaires générales de la 
Secrétairerie d’État du Saint-Siège.

Il détient un doctorat en Droit canonique et parle couramment cinq langues: l’espagnol, l’italien, le 
français, l’anglais et le portugais.

Le 20 janvier, à l’Hôtel Universel d’Alma, lors de la première journée de formation pastorale 2010, avait 
lieu le lancement officiel du projet catéchétique pour l’Église au Saguenay-Lac-St-Jean, qui a pour titre: 

« Rencontrer la Parole au cœur de l’humain ».  A la suite de cette journée, les orientations, en 
matière de catéchèse, pour l’ensemble du diocèse, projettent maintenant les intervenantes et intervenants 
pastoraux dans une recherche-action.  Sous la même visée commune, nous entreprenons progressivement 
des déplacements profonds afin de traverser, dans l’espérance, l’éclatement du contexte pastoral actuel.

Reconnaître AVEC les gens de chez-nous la présence de Dieu en tout et toujours, et AVEC EUX, rendre de plus en plus visible l’effet actuel 
de son Esprit, disponible à tous et toutes, impliquent des approches ajustées où le dialogue, le respect et la liberté précèdent l’annonce.  
L’avenir de l’Église d’ici a besoin de plus que de bonnes idées : l’heure est au choix et à la relecture de chantiers précis, mesurables et 
améliorables.  En recherche commune, sous l’éclairage de la Parole génératrice de stimulant et de renouvellement,  rencontrer la 
Parole au cœur de l’humain, voilà un rendez-vous plein d’espérance!

Ginette Lapointe
Équipe de la mission catéchétique
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Nominations

De la chancellerie

NOUVEAUX MANDATS

M. les abbés Stéphane Boutin, Martin Lévesque et le P. 
Claude Martel, s.m. : animateurs de pastorale au Centre de santé et 
de services sociaux de Chicoutimi.
M. l’abbé Denis Côté : directeur général de l’Institut de formation 
théologique et pastorale, en remplacement de l’abbé Serge Simard qui 
demeure toutefois à l’IFTP.
Mme Lise Gagné : membre de l’équipe pastorale des paroisses Saint-
Charles-Borromée et Saint-Jean-l’Évangéliste de Bégin, à titre d’agente 
de pastorale.
P. Germain Gilbert, o.f.m. Cap. : aumônier de l’Ordre des Filles 
d’Isabelle, Cercle Gabrielle-Marie 1215, Lac-Bouchette.
M. Denys L. Girard, d.p. : membre de l’équipe pastorale de l’Unité 
formée des paroisses Saint-Dominique de Jonquière et Saint-Gérard-
Majella de Larouche, à titre d’agent de pastorale.
Mme Nicole Guay : responsable de l’animation spirituelle du 
mouvement Cursillo, en remplacement de M. Léon-Maurice Houde, 
d.p.
M. Richard Perron : économe diocésain.
M. l’abbé Sylvain Sénéchal : répondant pour la Cellule Marie-de-
la-Visitation de l’Arche de Paix à St-Félicien.
Mme Rolande Thivierge : membre de l’équipe pastorale de la 
paroisse Saint-Joseph d’Alma.
M. l’abbé Mario C. Tremblay : membre de l’Équipe diocésaine 
de la pastorale jeunesse, tout en demeurant modérateur de l’équipe 
pastorale de l’Unité formée des paroisses Notre-Dame-du-Royaume et 
Saint-Isidore de Chicoutimi. 
Mme Agathe Vaillancourt : membre de l’Équipe diocésaine de la 
mission catéchétique.

MANDATS RENOUVELÉS

M. les abbés Edmour Boutin et Michel Fortin : aumôniers des 
religieuses de la Maison mère des Antoniennes de Marie, à Chicoutimi.
M. l’abbé Mario Desgagné : aumônier de l’Ordre des Filles 
d’Isabelle du Saguenay-Lac-St-Jean.
Mmes Francine Côté, Suzanne Doyon et Louiselle Fortin: 
membres bénévoles de l’équipe pastorale des Unités formées des 
paroisses Notre-Dame-de-l’Assomption, Saint-Bruno, Saint-Wilbrod et 
Saint-Antoine-de-Padoue, Sainte-Croix, Saint-Jérôme.
M. l’abbé Jean-Marie Gosselin : animateur de pastorale au Centre 
de santé et de services sociaux de Chicoutimi.
M. l’abbé Xavier Gosselin : aumônier des Augustines de la 
Miséricorde de Jésus et des Ursulines de l’union canadienne, à 
Roberval.
M. l’abbé Léon Laberge : aumônier de l’Union régionale des Gardes 
paroissiales du Saguenay-Lac-St-Jean.

CONSEILS, COMITÉS ET CORPORATIONS
NOUVEAUX MANDATS 

M. Jean-Paul Baril : président de l’assemblée de fabrique de la 
paroisse Saint-Méthode.

L’évêque du diocèse, Mgr André Rivest, fait part des nominations suivantes :

M. Michel Desgagné, d.p. et Mme Marie Lavoie : membres du 
Comité diocésain des tarifs et traitements.
M. Jean-Guy Duchesne : vice-président de l’assemblée de fabrique 
de la paroisse Saint-Joseph d’Alma.
M. l’abbé Jean-Noël Gagné : membre du Conseil presbytéral.
M. Louis-Joseph Gagnon : président de l’assemblée de fabrique de 
la paroisse Saint-Philippe de Jonquière.
M. Jean Gauthier : vice-président de l’assemblée de fabrique de la 
paroisse Saint-David de Falardeau.
Mme Georgette Girard : présidente de l’assemblée de fabrique de la 
paroisse Saint-Dominique de Jonquière.
M. René Lapointe : vice-président de l’assemblée de fabrique de la 
paroisse Saint-Philippe de Jonquière.
Mme Claudine Lévesque : présidente de l’assemblée de fabrique de 
la paroisse Saint-Prime.
M. Louis-Marie Privé : président de l’assemblée de fabrique de la 
paroisse Saint-Léon.
M. Éric Simard : vice-président de l’assemblée de fabrique de la 
paroisse Saint-Léon.
Mme Lily Tremblay et M. Régis Tremblay : membres de la 
corporation L’Entraide diocésaine de Chicoutimi (CDPEC).

MANDATS RENOUVELÉS

Mme Jacqueline Asselin : présidente de l’assemblée de fabrique de 
la paroisse Saint-Alexis.
M. Martial Bonneau : président de l’assemblée de fabrique de la 
paroisse Notre-Dame-du-Lac-St-Jean de Roberval.
M. Doris Corneau : vice-président de l’assemblée de fabrique de la 
paroisse Saint-Matthieu de Jonquière.
M. Martin Côté : président de l’assemblée de fabrique de la paroisse 
Saint-Félix d’Otis.
M. Gilles Deschênes : président de l’assemblée de fabrique de la 
paroisse Saint-Matthieu de Jonquière.
Mme Cécile Duchesne : présidente de l’assemblée de fabrique de la 
paroisse Notre-Dame-du-Rosaire.
M. Francis Dufour : président de l’assemblée de fabrique de la 
paroisse Sainte-Thérèse-de-l’Enfant-Jésus de Jonquière.
M. Jean-Eudes Fortin : vice-président de l’assemblée de fabrique de 
la paroisse Sacré-Cœur de Chicoutimi.
M. Serge Guy : président de l’assemblée de fabrique de la paroisse 
Saint-Joseph d’Alma.
M. Michel Harvey : président de l’assemblée de fabrique de la paroisse 
Saint-Nazaire.
M. Fernando Lavoie : président de l’assemblée de fabrique de la 
paroisse Saint-Gabriel-Lalemant de Ferland-Boilleau.
M. Gaston Simard : président de l’assemblée de fabrique de la 
paroisse Saint-Wilbrod.
Mme Céline Villeneuve : présidente de l’assemblée de fabrique de la 
paroisse Sainte-Jeanne-d’Arc.
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Les intentions / offrandes de messes
Introduction
L’offrande pour la célébration de messes est une tradition ancienne. 
Dans l’Église primitive, les fidèles apportaient le pain et le vin pour leur 
communion et d’autres objets pour le culte. Le surplus était distribué 
aux pauvres et servait à la subsistance du clergé (1 Co 9, 13). Vers les 7e 
et 8e siècles, les dons en argent ont remplacé les dons en nature et avec 
le développement du culte de la prière pour les défunts, s’est établie la 
coutume de faire une offrande (honoraire) pour que le prêtre fasse mé-
moire du défunt pendant la messe. Cette pratique devint générale aux 
11e et 12e siècles. Comme il s’agit d’un don qui unissait le donateur au 
prêtre qui célèbre, l’Église n’y voyait aucune simonie, les grâces et les 
mérites de la messe étant liées à la foi du donateur et non à la valeur 
de son don. 

Qu’en est-il aujourd’hui?  
Depuis quelques mois, diverses questions concernant les intentions/
offrandes de messes nous arrivent à la Chancellerie et demandent des 
précisions. En raison de la diminution du nombre de prêtres pouvant 
acquitter toutes les intentions de messes des fidèles, suite au regroupe-
ment de paroisses avec multiplicité de lieux de culte, où il y a de moins 
en moins d’Eucharisties célébrées dans les paroisses, ce sujet est devenu 
une préoccupation pour certains. Comment gérer cette situation qui va 
devenir de plus en plus problématique, puisqu’il sera difficile d’honorer 
toutes les intentions, pour lesquelles les paroissiens et paroissiennes ont 
versé une offrande, et de ne pas aller à l’encontre de la longue tradition 
et de la Loi de l’Église? 

Le 22 février 1991, la Congrégation pour le Clergé (CPC) promulguait 
un décret rappelant l’Interdiction de cumuler les intentions de messes 
(ICIM). Il est légitime pour un célébrant d’accepter une offrande pour 
la messe qu’il va célébrer, mais il ne peut acquitter plus d’une intention 
de messe par célébration. Autrement dit, il n’est pas permis de jumeler 
les intentions de messe. Et le prêtre qui accepte une offrande pour une 
messe est lié par cette acceptation (canon 945). Une Fabrique pourrait 
être tentée de passer outre cette directive, pour augmenter ses sources 
de revenus, mais le canon 947 est très clair.  Il nous met en garde de 
ne pas dénaturer les offrandes de messe et en venir à une pratique qui 
aurait des apparences de commerce ou de trafic. Comme complément 
à ce canon, le Guide canonique et pastoral au service des 
paroisses précise qu’il est formellement interdit de recevoir plus d’une 
offrande, en appliquant une messe à plusieurs intentions et ce, même 
si un fidèle le demande ou acquiesce à une suggestion qui lui est faite 
en ce sens. Comme il n’est permis à personne de recevoir un nombre tel 
d’offrandes de messes à appliquer par lui-même qu’il ne puisse les ac-
quitter dans l’année (canon 953), les honoraires seront versés à d’autres 
prêtres (ici ou à l’étranger) (canon 954 et 1309). Même si les personnes 
qui versent des offrandes de messes préfèreraient qu’elles soient célé-
brées dans leur paroisse, il est de mise de leur rappeler que nous avons 
une responsabilité à l’égard des prêtres retraités ou en mission qui ont 
des besoins financiers.

C’est l’Assemblée des Évêques d’une province ecclésiastique qui fixe le 
taux des offrandes de messes. Il est de 15 $ et ce montant est réparti en 

deux parts: celle du célébrant (5 $) et celle de la Fabrique (10 $). Dans le 
cas où une offrande supérieure à quinze dollars est offerte, elle sera con-
sidérée comme don à la Fabrique, à moins que le donateur ait précisé de 
façon spontanée, une destination différente pour la somme excédentaire 
(canon 952, § 1). Lorsque l’offrande de messe est reçue par un prêtre à 
titre personnel, ce dernier conserve sa part et l’autre est versée au Grand 
Séminaire pour le fonds de la formation des prêtres. 

Il n’est jamais permis d’appliquer une offrande de messe à une célébra-
tion communautaire de la Parole (ADACE). 

Par ailleurs, en conformité avec l’article 6 du décret ICIM, les fidèles 
ont toujours la liberté de rassembler plusieurs intentions et offrandes, et 
demander la célébration d’une seule messe à ces intentions pour le total 
de ces offrandes. Autrement dit, il est permis de célébrer une messe avec 
une seule intention réunissant les demandes et les offrandes de plusieurs 
personnes. Cependant, pour satisfaire cette permission, la Congrégation 
pour le clergé demande que certaines conditions soient scrupuleuse-
ment respectées :

•	 les donateurs doivent être préalablement   et explicitement avertis 
et doivent consentir à ce que leur intention et leur offrande soient 
ajoutées à celles d’autres personnes pour la célébration d’une seule 
messe; 

•	 l’offrande donnée pour cette célébration doit être laissée à la 
discrétion du donateur et celui-ci n’est pas obligé de respecter 
le tarif diocésain;

•	 la célébration de la messe à intention commune doit être annon-
cée publiquement, (ex. par le truchement du feuillet paroissial) en 
indiquant le jour et l’heure, et elle ne doit pas avoir lieu plus d’une 
fois par mois. Cependant, elle peut être célébrée dans tous les lieux 
de culte d’une même paroisse. Autrement dit, si la paroisse a quatre 
lieux de culte, il pourrait y avoir jusqu’à quatre messes à intention 
commune célébrées dans cette paroisse, c’est-à-dire une messe par 
lieu de culte par mois. Par exemple, si l’offrande de cette messe à 
intention commune totalisait un montant de 100$, le célébrant con-
serve le montant qui lui revient et la balance va à la Fabrique;

•	 la mention au feuillet paroissial doit indiquer seulement messe à 
intention commune sans autre spécification. Toutefois, les intentions 
qui composent l’intention commune peuvent être annoncées ver-
balement avant le début de la célébration. Le célébrant a d’ailleurs 
aussi toute liberté pour ajouter des intentions de prière personnelle 
à celles prescrites pour la messe par le donateur de l’offrande, à la 
condition que ce soit fait sans obligation. On peut assimiler cela à la 
prière universelle qui fait partie intégrale de la messe. 

En espérant que ces quelques informations pourront apporter des préci-
sions à ceux et celle qui sont préoccupés par cette question.

						    
Raynald Côté, diacre

					     Chancelier

Minute canonique (6)
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Mgr Rivest lance un appel en faveur du peuple haïtien

Au Sud, on cultive votre don
Carême de partage

Suite au violent tremblement de terre qui a eu un impact 
terrible sur la population de Haïti, l’évêque du diocèse, Mgr 

André Rivest, a invité « les catholiques du diocèse à prier pour 
les Haïtiens et à répondre généreusement à leurs besoins en ce 
moment d’urgente nécessité ». 

C’est une somme de 10 millions 
de dollars que DÉVELOPPE-

MENT ET PAIX souhaite recueil-
lir, lors de sa nouvelle campagne 
de financement qui débute le 
mercredi des Cendres 17 février et 
qui se déroulera jusqu’au 4 avril.  
Elle est centrée sur les besoins 
alimentaires des populations du 
Sud.

La campagne Carême de 
partage, c’est l’occasion de 
répéter que la crise alimentaire 
n’est pas terminée et qu’il est de 
notre devoir de partager. Le thème 

rappelle qu’au Sud, « on cultive votre don ».

DÉVELOPPEMENT ET PAIX, l’organisme de solidarité 
internationale de l’Église catholique au Canada, tient toujours 
sa collecte de fonds durant le carême, un temps de l’année 
particulièrement propice au partage. Grâce aux dons du public, 
il pourra continuer de travailler étroitement avec des partenaires 
bien établis dans les pays du Sud, en mettant sur pied des 
programmes qui permettent aux communautés défavorisées 
d’assurer elles-mêmes leur développement. L’organisme mène 
aussi des campagnes d’éducation et de sensibilisation aux 
questions internationales.

Chaque année, DÉVELOPPEMENT ET PAIX apporte son aide à 
la reconstruction des communautés dévastées par des conflits 
ou des catastrophes naturelles. Dix pour cent des dons recueillis 
lors de la campagne Carême de partage sont affectés aux secours 
d’urgence.

Depuis 1967, l’organisme a appuyé plus de 15 500 projets, ce 
qui représente une contribution de 553 millions, et a mené des 
campagnes annuelles d’éducation auprès du public d’ici. L’an 
dernier, il a soutenu 291 projets de développement au Sud.

Vous pourrez connaître davantage nos partenaires par le 
Calendrier Style de vie qui vous est offert en annexe dans 
cette édition de En Église. 

De plus, vous pouvez appuyer notre campagne d’éducation, en 
signant en ligne notre carte postale adressée au gouvernement.  
Celle-ci demande d’agir contre la faim dans le monde, lors du 
sommet du G8 qui se tiendra en juin 2010. Pour ce faire, nous 
demandons au gouvernent qu’il appuie le développement de 
productions agricoles locales,  la mise en avant d’une agriculture 
paysanne, familiale et durable plutôt que celles des agro-
industries, particulièrement celle des agro carburants.

Les dons peuvent être faits par téléphone au 1 888 664-3387, par 
Internet au www.devp.org ou en faisant parvenir un chèque à 
l’adresse suivante : DÉVELOPPEMENT ET PAIX,  602, rue Racine 
Est, Chicoutimi (Québec) G7H 1V1 

Viviane Villeneuve
tél. : 418-543-0783, poste 294

Dans une lettre adressée aux responsables de chacune des 
paroisses du diocèse, il a demandé qu’une quête spéciale 
soit faite, dans chacune des églises, aux messes dominicales des 
23 et 24 janvier dernier. «  Quand un tel drame se produit 
», a souligné l’Évêque, « nous sentons bien que nous formons 
vraiment, dans la foi, une seule grande famille: ce sont nos frères, 
nos soeurs qui souffrent et nous ne pouvons rester indifférents ».

En lien avec les autres évêques du pays, il a demandé que le fruit 
de cette quête soit acheminé à « Développement et Paix » qui 
est l’organisme officiel de solidarité internationale de l’Église 
catholique au Canada.  Selon les échos que nous en avons, les 
gens d’ici se sont montrés très généreux, mais nous n’en avons 
pas encore le bilan. 
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25 ans d’accueil et d’écoute au cœur de la population
La Porte Ouverte au 

Passant a été fondée par 
S. Bernadette Deschesne, 
religieuse du Bon-Pasteur 
de regrettée mémoire, avec 
l’appuie des communautés 
religieuses de Chicoutimi, 
pour contrer la solitude qui 
existait au cœur de notre 
ville.  Elle voulait un centre 

d’accueil et d’écoute pour toutes les personnes, sans restriction, qui 
se sentaient seules.

La bénédiction de la Porte Ouverte au Passant, par Mgr Roch 
Pedneault, a eu lieu le 7 janvier 1985.  Soeur Thérèse Gaudreault, 
religieuse du Bon-Pasteur, et S. Rolande St-Pierre, religieuse du Bon-
Conseil, formaient le conseil; 24 bénévoles étaient déjà au rendez-
vous.  Que de gratuité et de générosité animaient ces personnes.

Depuis 25 ans, ce Centre d’accueil et d’écoute est attentif aux besoins 

des personnes par une parole encourageante, une oreille attentive, 
un amour inconditionnel.  «Le passant» est très important à nos 
yeux.  La solidarité, le partage des communautés religieuses, des 
amis ainsi que tous les bénévoles sont une source de motivation et 
d’espérance dans un monde où l’individualisme et la consommation 
sont de première importance.  Au cours de l’année 2010, nous nous 
remémorerons de bons moments, pour raviver la flamme intérieure 
toujours vivante en nos cœurs.

Tout au long de ces 25 ans, saviez-vous que 168 laïques, 35 religieuses 
et 11 prêtres ont donnés de leur temps, afin que cette œuvre continue 
sa mission d’écoute et à porter des fruits.  «Le passant» qui s’amène 
est âgé entre 30 et 65 ans.  Notre façon de faire advenir le royaume, 
c’est d’être présents à tous les évènements de la vie quotidienne avec 
ses joies et ses peines.  Cette Parole du Seigneur : « Tout ce que vous 
faites aux plus petits d’entre les miens, c’est à moi que vous le faites 
» nous interpelle toujours.

Le souhait le plus sincère pour les années futures, c’est que jamais 
la Porte soit fermée pour «Le Passant».  Merci à S. Bernadette, notre 
regrettée fondatrice.

S. Rolande St-Pierre, n.d.b.c.

L’ACDI annule le financement à Kairos : des actions à prendre !

La décision du gouvernement canadien de couper le financement 
de Kairos, initiatives œcuméniques canadiennes pour la justice, 

aura des conséquences dramatiques pour les partenaires de cet 
organisme à l’étranger et sur les milliers de personnes marginalisées 
des communautés locales qu’il appuie.

Kairos est une organisation non gouvernementale, de nature 
religieuse, qui regroupe les sept plus importantes Églises chrétiennes 
au Canada et des organismes qui y sont rattachés. Elle travaille sur 
un grand nombre de questions touchant la justice sociale et les droits 
humains en Afrique, en Asie, en Amérique latine et au Moyen-Orient. 
Du côté de l’Église catholique, Développement et Paix, la Conférence 
des évêques catholiques du Canada et la Conférence religieuse 
canadienne en sont membres.

Le 30 novembre 2009, un représentant de l’Agence canadienne de 
Développement international (ACDI) a annoncé à la directrice 
générale de Kairos, Mme Mary Corkery, qu’elle ne lui renouvellerait 
pas son financement, mentionnant que son programme ne 
correspondait plus aux priorités de l’ACDI.  Pourtant, en février 2009, 
Kairos avait eu une évaluation positive. De plus, la proposition a été 

approuvée à toutes les étapes antérieures du processus d’examen.  
Comment l’ACDI a-t-elle pu changer aussi rapidement ses priorités 
sans préavis ?
 
Les programmes internationaux, auxquels contribuait l’ACDI, 
bénéficiaient de fonds de contrepartie provenant des Églises membres 
de Kairos, d’organisations rattachées aux Églises et d’autres donateurs. 
Kairos, ainsi que les coalitions œcuméniques qui lui ont donné vie 
il y a huit ans, ont reçu du financement de l’ACDI depuis 1973, pour 
appuyer des partenaires qui travaillent dans des régions du monde où 
les violations des droits humains sont les plus révoltantes.

« Ces coupures n’ont pas seulement des conséquences à l’étranger, 
elles affectent aussi les Canadiennes et les Canadiens », affirme 
Mme Corkery. « Kairos fait un travail d’éducation auprès du 
grand public, concernant l’engagement du Canada à l’égard 
du développement international. 

Pour faire pression sur le gouvernement, afin que l’ACDI revienne sur 
sa décision, des actions vous sont proposées au kairoscanada.org, 
suite à d’autres déjà entreprises dans la région.  On peut notamment 
faire signer une pétition dans sa communauté de foi. Pour une 
meilleure coordination et afin d’avoir un impact plus significatif 
auprès du gouvernement,  veuillez me contacter : tél. : 418-690-0202,  
poste 27.  

Jean-François Langlais
Stagiaire à l’unité pastorale Notre-Dame-du-Royaume et Saint-Isidore
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Appui à la campagne « Arrêtez la demande »
Des cartes postales circulent depuis un certain temps chez-nous 

et dans plusieurs pays du monde.  Les signataires de ces cartes 
adressées au Premier ministre du Canada le prient d’intervenir 
afin de : « ARRÊTEZ LA DEMANDE de la traite des 
femmes et des enfants ». Cette campagne vise à dénoncer 
l’achat et la vente de personnes, tout particulièrement de femmes 
et d’enfants pour fins de négoce et/ou d’exploitation sexuelle.  
Affirmer la dignité de la personne et l’égalité homme/femme est le 
but ultime de la campagne.

En solidarité avec tous ceux et celles qui vivent ces expériences 
dégradantes, que leurs appels soient entendus de nous tous. Vous trouverez en annexe une prière.  Que celle-ci soit au cœur de 
nos préoccupations et qu’elle revienne plus d’une fois dans l’année.  

Jocelyne Simard apl, 
Comité de la Condition des femmes et du Partenariat

Au CDPEC
•	Résumé de la conférence de Mme Colette 

Portelance
Le 2 octobre 2009, plus de 600 personnes ont répondu à 
l’invitation du CDPEC et ont assisté à la conférence de Mme 
Colette Portelance, psychothérapeute, portant sur l’acceptation 
et le lâcher-prise. Plusieurs ont demandé un bref résumé des 
sept étapes qu’elle a présentées. Vous trouverez ce résumé sur 
le site du diocèse de Chicoutimi  www.evechedechicoutimi.qc.ca 
(section documentation).  Nous espérons qu’il répondra à vos 
attentes.  Merci!

•	Formation pour les couples
La prochaine session de formation pour les couples débutera en 
février 2010. Cette session comprend 5 rencontres consécutives, 
d’une durée de 2h30. Maximum 6 couples. 

Voici le nouveau conseil d’administration de 
l’Association du personnel de bureau du diocèse de Chicoutimi.  
Nous reconnaissons Mmes Line Larouche, secrétaire (paroisse 
Notre-Dame-de-la-Paix, Jonquière), Jacynthe Larouche, 
trésorière (Paroisse St-Joseph, Alma), Dorisse Tremblay 
(Corporation des cimetières d’Alma), Doriane Lepage 
(Évêché) et Lise Corneau, présidente, paroisse St-Dominique, 
Jonquière).

Sujets abordés : 
•	Différences hommes / femmes;
•	Mythes et illusions dans le couple;
•	Les étapes de la vie de couple;
•	Les sphères relationnelles du couple;
•	Les patrons dysfonctionnels et les frontières relationnelles;
•	L’estime de soi, l’estime de l’autre ainsi que les mécanismes 

de défense;
•	La communication dans le couple;
•	La résolution de conflits conjugaux.

Cette formation s’adresse à tous les couples (jeunes et 
expérimentés) qui désirent améliorer leur relation.  Vous 
inscrire au CDPEC, 418-545-0886 (date à déterminer selon les 
disponibilités).

Michel Desbiens
Responsable CDPEC
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Une Rentrée festive à St-Alexis

À l’automne dernier, la paroisse St-Alexis de La Baie a souligné 
d’une façon spéciale la Rentrée pastorale 2009, sous le thème 

«Prenons la route ensemble».

Cette rencontre communautaire intergénérationnelle a permis à 
l’équipe pastorale de souligner le travail des bénévoles, de faire 
connaître et aimer ce qui anime notre communauté et finalement 
de développer la fierté d’être membres de notre paroisse.

Les textes choisis et le message évangélique de la messe, préparée par 
l’équipe liturgique, développaient la signification et l’importance 
du thème choisi.    L’abbé Mario Desgagné, prêtre modérateur, a 
bien fait ressortir dans son homélie la nécessité de porter ensemble 
le message évangélique qui est toujours d’actualité, et d’adapter 
nos approches, nos méthodes et nos activités aux fidèles de toutes 
les provenances et de tous les âges.

Le visuel illustrait de belle façon que c’est la parole de la bible et la 
lumière du Christ qui soutiennent notre engagement sur la route.  

L’année pastorale 2009-2010 de St-Alexis veut faire une place 
spéciale aux jeunes familles, s’occupera d’initiation sacramentelle 
des jeunes et insistera sur l’éveil à la foi.

L’enthousiasme et la bonne humeur étaient de la fête, autant 
pendant la messe que lors du dîner communautaire qui a suivi. 
Des tourtières, des prix, de la musique, c’était la fête sous le 
chapiteau!

Une rencontre communautaire vivante comme celle que nous 
avons connue, n’aurait pu se faire sans la collaboration et le travail 
des diverses équipes : bénévoles de la pastorale et de la liturgie, 
Filles d’Isabelle, membres du Conseil de fabrique, nombreux 
commanditaires et alliés de St-Alexis.  Merci à tous et à toutes.  À 
l’année prochaine!

Marguerite Dufour, marguillère
Responsable de la Rentrée pastorale

MESSE CHRISMALE
La messe chrismale aura lieu

le mercredi  31 mars, à 19h30,
en l’église Saint-Matthieu de Jonquière.

Mgr André Rivest présidera la célébration.
Bienvenue à toute la population !

Carême 2010

À compter du mercredi des cen-
dres 17 février 2010, le Carême se 
vivra cette année sous le thème : 
Dieu tient parole: Confiance!  
Chaque dimanche donnera à cette 
montée vers Pâques une couleur 
particulière. 

Inscrire à ton agenda

Rencontre annuelle en co-éducation de la foi

Le 29 mai 2010, à Saint-Charles-de-Bourget,
de 9h00 à 15h00

Thème : L’expression des ressentis à travers les arts
Personne-ressource : Linda Pier Bélanger

Des informations supplémentaires suivront.  Afin de 
faciliter nos contacts, un réseau d’adresses électroniques 
est maintenant en fonction. Ce serait avec joie que nous 
ajouterions ton courriel au réseau. Communique avec 
Ginette Lapointe : sccginette@hotmail.com
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Congrès provincial de l’Association des cimetières catholiques

Retour sur le Congrès du diaconat permanent 

Depuis bientôt six ans, la Table des Corporations de cimetières joue 
un rôle de premier plan dans l’organisation, l’administration et 

la promotion de nos cimetières. Cet organisme d’entraide, qui a vu le 
jour le 5 février 2004 à Alma, a pour objet de :	
•	 regrouper toutes les corporations des cimetières catholiques du 

diocèse;
•	 promouvoir leurs intérêts en les aidant à assumer leurs 

responsabilités et leurs devoirs, selon tous les aspects civils et 
religieux;

•	 promouvoir les actions nécessaires pour leur développement, 
leurs opérations et l’administration.

Cette table permet de rassembler les permanents des Corporations 
de cimetières pour échanger de l’information, sensibiliser les 
gestionnaires à une gestion équilibrée du cimetière, amener les 

Le 17 décembre 2009, le comité organisateur du congrès provincial 
du diaconat permanent, qui a eu lieu au mois de mai, se réunissait 

une dernière fois afin de mettre fin à une merveilleuse aventure qui 
avait débuté en avril 2006.   Sous le thème « Laïcité et diaconat, 
des chemins d’Emmaüs à inventer », 172 personnes, diacres et 
épouses, de tous les coins de la province, ont participé à cet événement. 
Avec les conférences de l’abbé Marc Girard, qui avait généreusement 
accepté d’être notre personne ressource, ainsi que plusieurs ateliers, 

administrateurs à vérifier l’état du cimetière dont ils sont responsables 
et améliorer les services pour répondre aux nouvelles demandes de la 
clientèle.

Sur une base mensuelle, nos rencontres ont permis d’améliorer nos 
services, tout en partageant notre vécu de tous les jours. Constatant 
l’enrichissement que nous en retirons, nous avons voulu le partager 
avec tous ceux et celles qui œuvrent dans les fabriques, en organisant 
des journées de ressourcement sur la gestion de nos cimetières. De plus, 
étant membres de l’ACCRQ (Association des Cimetières Catholiques 
Romains du Québec), nous avons accès a du personnel qualifié et 
expérimenté, pour venir nous entretenir sur différents sujets, tels : 
la gestion, la concession d’un lot (dimensions), le monument, 
l’entretien perpétuel ou à long terme, l’ajustement annuel des coûts 
et les règlements régissant le cimetière. Nous avons aussi partagé sur 
les funérailles, la mise en terre, en niche ou dans un enfeu. 

En mai dernier, nous avons accepté le mandat comme Comité 
organisateur du Congrès provincial de l’ACCRQ,  qui se tiendra cette 
année à Chicoutimi. C’est sous le thème « l’ACCRQ au Saguenay 
Lac-St-Jean, c’est géant » que se déroulera cette activité d’envergure 
provinciale. Nous espérons être à la hauteur et pour ce faire, nous 
aurons besoin de bénévoles. Seriez-vous intéressés? En février, nous 
enverrons les invitations pour ce congrès et nous espérons une 
nombreuse participation. 

Dorisse Tremblay
Corporation d’Alma

 et première vice-présidente à l’ACCRQ

nous avons réfléchi sur des chemins nouveaux d’évangélisation dans 
un monde de plus en plus sans Dieu et de plus en plus en recherche 
de sens. Le tout était accompagné du chant thème ‘’Ne savez-vous 
pas’’, composé par André Gagnon d.p et son épouse Nathalie.

L’abbé Marc nous a proposé cinq  modèles à imiter, soit: Étienne et 
le chemin de l’argumentation;  Philippe et le chemin de l’initiation 
chrétienne; Laurent et le chemin de la valorisation des pauvres; Calixe 
et le chemin des portes ouvertes; Paul et le chemin de l’ouverture à 
la culture.

Ce congrès fut très enrichissant.  Tous les participants et participantes 
sont retournés animés d’un souffle nouveau.  Un grand merci aux 
personnes qui ont collaboré au succès de ce congrès, tout spécialement 
à l’abbé Marc Girard et Mgr André Rivet, notre évêque.

Lise et Yvon Brousseau d.p.
Responsables du Congrès

Les membres de la Table des permanentes: Jocelyne Ferland, Corporation de 
Chicoutimi; Sonia Fortin, C.de Jonquière; Dorisse Tremblay, C. d’Alma; Martine 
Bélanger, C. de La Baie et Marie-France Tremblay, C. de Roberval.
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Femme d’église dans le Cursillo
J’ai souvent dit que si j’étais née garçon, j’aurais songé à la 

prêtrise. Dans mon enfance, l’un de mes jeux préférés était 
de déguiser mes frères, surplis et soutanes de servants de messe 
aidant, pour « jouer à la messe ».
                                                                        
Adolescente puis adulte, je me suis engagée dans divers mouve-
ments paroissiaux, seule et en couple. Plus tard, les Charisma-
tiques m’ont aidée à approfondir le sens de la prière. À l’âge mûr, 
j’ai eu la chance d’obtenir un baccalauréat en théologie. Je vou-
lais vraiment servir l’Église, avec les jeunes d’abord, mais c’est 
auprès des adultes que je me sentais appelée. 
             
En 1996, j’ai découvert le Cursillo. Je m’y suis sentie accueillie, 
reconnue. J’ai pu nommer ma souffrance, mon désir d’aller plus 
loin au service de mes frères et soeurs, en Église. J’ai cheminé 
en partageant mon vécu avec ses pages de toutes les couleurs, 
claires ou ténébreuses. Ce mouvement m’a comblée et continue 
de me faire grandir, consciente de mes forces et aussi des défis qui 
m’attendent encore. Par mon humble témoignage, chacune de 
mes expériences devient miroir pour ceux et celles qui vivent les 
fins de semaine et les rencontres de communauté.

Le Cursillo, c’est une grande famille regroupant prêtres et laïcs; on 
n’y fait aucune distinction entre les personnes. Mon compagnon 
de vie vient des Antilles; il me dit que partout où les Cursillistes se 

réunissent, il se sent chez-lui. C’est un mouvement complet où, à 
la manière de Jésus, l’accueil est inconditionnel pour les croyants 
qui ont soif de fraternité et de spiritualité.
                                                              
Après le premier week-end, la liberté des initiés est toujours 
respectée. Certaines fins de semaine complémentaires sont offertes 
et vécues aussi dans la joie et dans l’amour. Les participants y 
approfondissent encore leur relation à SOI, aux AUTRES, à DIEU.  
Il y a, pour les adolescents, l’Étincelle; pour les 18-35 ans, la 
Flambée; pour les couples, Priorité Couple; pour les personnes 
seules, Solitude Apprivoisée. Mais après les week-ends, tous les 
adultes se retrouvent ensemble en communauté... 
                                                         
Malgré ma situation marginale, on m’a confié d’importantes 
responsabilités au sein des équipes d’animation spirituelle. Je 
seconde le prêtre ou le diacre en place. En fait, j’agis comme 
“pasteur”.  Ma chasuble à moi, c’est un vieux poncho qui a 
autrefois abrité mon ventre de femme enceinte et dans lequel 
j’enveloppe mes tout-petits-enfants à l’occasion. Ma première 
mission reste auprès de ma famille et ça me rend heureuse. Mais à 
chaque fois que je réponds à un appel en Église, je suis contente de 
constater comment les participants apprécient un visage féminin 
dans le trio de l’équipe de pasteurs.

                                                       Gemma Lamontagne
Communauté Saint-Félicien

Témoignage

Nouvelle animatrice spirituelle pour le Cursillo

Mme Nicole Guay vient d’être nommée animatrice spirituelle responsable, pour le 
Mouvement Cursillo du Saguenay-Lac-St-Jean, en remplacement de M. Léon-Maurice 
Houde, d.p., qui termine un mandat de 3 ans.  Elle aura comme mission de guider et 
recentrer la communauté sur les idées fondamentales du mouvement; rappeler l’importance 
de la mission du laïc engagé dans l’Église.  Elle aura à vivre cette responsabilité avec les 
membres de l’équipe des animateurs et animatrices de l’accompagnement spirituel.
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Relire notre cheminement vocationnel
En juin dernier, nous avons assisté au Congrès annuel de l’ARFPV 

(Association des Religieuses en formation et pastorale vocationnelle) 
qui coïncidait avec la fin de l’année de saint Paul.  Durant ces deux 
journées, nous avons été invités par les personnes ressources, le père 
Léonard Odette c.s.v., l’abbé Yves Guérette et S. Rita Gagné o.s.u., à relire 
notre propre cheminement vocationnel à la lumière du cheminement 
de Paul.  Nous vous présentons ici différentes étapes, en vous invitant à 
faire votre propre relecture.

Appel, Vocation :   Paul a été terrassé par Dieu lui-même sur le 
chemin de Damas.  Il découvre Jésus qu’il persécutait.  Il est appelé à 
révéler l’amour de Jésus Christ, à transmettre son enseignement et sa 
personne.  Il a été choisi… ce fut une sorte de consécration pour sa 
mission.   Pour chaque appel, il y a un envoi en mission ! Et moi, quel 
est mon appel ? Quelle est ma mission ? (Ga 1, 15 – 17)

Maturation vocationnelle : Paul a vécu une  manifestation 
extraordinaire du Christ, ce fut une expérience mystique unique !  Par la 
suite, Paul évangélise ses communautés.  Il réalise qu’on est sauvé par 
Jésus-Christ et non par la loi.  Une vocation n’est pas reçue une fois pour 
toutes.  La maturation se fait à travers un cheminement au jour le jour. 
C’est le dynamisme de toute une vie.   Suis-je toujours « en marche» à 
la recherche de Jésus-Christ ?  

Confirmation de la vocation : Avec Barnabas et Tite, Paul prêche 
l’Évangile.  Jacques, Céphas (Pierre) et Jean également, selon la grâce qui 
leur a été donnée.  Tous travaillent en «communion», se souvenant des 
pauvres.   Paul est confirmé dans sa vocation par Jacques, Pierre et Jean.   
Ils lui donnèrent la main en signe de communion, au moment de partir 
évangéliser les païens.   Et moi, est-ce que j’ai reçu une confirmation de 
ma vocation ?  Par qui ?  Et comment ? (Ga 2, 1 – 10)

Assurance vocationnelle : Dans ce passage aux Galates, une 
Alliance Nouvelle remplace l’Ancienne.  La nouveauté est due à Paul.  
Chez Paul et Pierre, tout est fait dans le Christ sans toutefois couper avec 
la première Alliance.  Tous sont de la famille de Dieu !  La Parole, avant 
d’être dans les Écritures est dans les cœurs. Quelle valeur a la Parole 
pour moi dans mon engagement de vie ?  (Ga 2, 11-14)  

Suivre Jésus, c’est quitter : Quitter Jean Baptiste pour aller à Jésus!  
Suivre le Christ veut dire quitter quelque chose encore aujourd’hui. 
Qu’est-ce que j’ai à quitter pour basculer dans l’amour, comme l’a fait 
Paul ?  La Samaritaine a quitté sa cruche pour annoncer Jésus-Christ.  Le 
plus difficile, c’est de quitter nos «certitudes», surtout la certitude qu’on 
a été correct jusqu’à présent.   Est-ce que je crois à ma «motivation 
profonde du début» de mon engagement dans ma vocation spécifique, 
pour continuer à quitter encore aujourd’hui ?

Une invitation nous est lancée : Être des témoins authentiques, 
disponibles et joyeux.    Avoir un regard positif.  Nous laisser questionner 
par les jeunes.  Les aider à trouver leur ADN spirituel, avec  l’une ou 
l’autre des personnes fondatrices de communauté, à découvrir le projet 
de Dieu en chacun d’eux, les accompagner, être là.  Saurions-nous faire 
des « Alliances de confiance ? »

Rappelons-nous que toute personne a une mission d’amour à vivre, que 
ce soit dans le mariage,  le célibat engagé, les ministères ordonnés ou 
la vie consacrée.  Est-ce que la fidélité à mon engagement vocationnel 
(toutes les vocations) est un témoignage, une invitation pour d’autres 
à suivre Jésus sur le même chemin que moi ?  Oserai-je interpeler, 
inviter?

Laurette Luneau,  a.m. et Noëlla Laforest,  n.d.b.c.

Lettre à notre évêque et à tous nos prêtres
En cette Année dédiée par notre le Pape Benoît XVI à tous les prêtres, 

nous voulons, nous, vos sœurs du Carmel de Dolbeau, vous dire 
combien vous êtes importants pour nous et pour la population de notre 
diocèse.  Combien de témoignages n’avons-nous pas de personnes aidées 
par votre écoute, votre ministère, l’exemple de votre vie donnée.  Chaque 
jour, vous avez une grande part de notre vie de prière et d’immolation.  
Petite Thérèse, la plus grande sainte des temps modernes, ne disait-elle 
pas qu’elle « était venue au Carmel pour sauver les âmes et pour prier 
pour les prêtres».  Nous qui l’avons suivie au Carmel, nous avons fait 
nôtre son but et aussi en mai 2009, lors de nos élections triennales, 
puisque nous mettions dans notre objectif communautaire : que nous 
voulions soutenir les prêtres par toutes nos vies de moniales cloîtrées.

Et celle que l’on appelle La Madre, Thérèse d’Avila, écrivait de son côté 
dans le Chemin de Perfection, en s’adressant à ses sœurs: «  Je reviens 
à la raison principale pour laquelle le Seigneur nous a réunies dans 
cette maison, [...] ce que nous devons demander à Dieu c’est que [...] 

les prédicateurs et les théologiens, soient excellents à servir le Seigneur 
[...] »

Concrètement, nous avons pensé vous offrir le plus grand cadeau qui 
puisse se faire : une messe mensuelle sera offerte à vos intentions.  
Nous avons choisi le premier jeudi de chaque mois, en souvenir de 
l’institution de l’Eucharistie, incluant le Jeudi saint 1er avril 2010 (sauf 
le jeudi 21 janvier).  Il va sans dire que l’une ou l’autre des sœurs ait 
régulièrement des intentions à Laudes ou aux Vêpres.  De plus, chacune 
de nous assurera un temps de présence devant le Saint Sacrement 
chaque dimanche.

Que le Saint Curé d’Ars vous accompagne dans votre ministère, qu’il 
soit pour vous une source d’encouragement et de persévérance.  Bonne 
et Sainte Année 2010

Vos sœurs carmélites
S. Denise-Thérèse Moussette, o.c.d., Prieure
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In memoriam
SŒUR GERMAINE BLAIS, N.D.B.C.
Est décédée le 7 janvier 2010, à l’âge de 80 ans, Soeur Germaine Blais 
(Soeur Marie-Armand), de la congrégation de Notre-Dame du Bon-Conseil 
de Chicoutimi. Née à Girardville, de Mme Ida Servais et M. Alfred Blais, elle 
comptait 61 ans de vie religieuse.  Elle se consacre au service des soeurs de sa 
communauté pendant 24 ans, à St-André, Rivière-Éternité, Petit-Saguenay, St-
Fulgence, St-Charles-Borromée, ainsi qu’à la Maison mère auprès des malades.    
En 1974, elle est nommée au Foyer de Normandin et y exerce sa mission 
jusqu’en 1986. À sa retraite, c’est dans la paroisse Ste-Marguerite-Marie qu’elle 
se dévoue, avant de se retirer dans le silence à la Maison mère.  Les funérailles 
ont eu lieu le 12 janvier à la chapelle de la Maison mère et l’inhumation au 
cimetière des Soeurs du Bon-Conseil.   

SŒUR MARIE-ALICE CLAIRETTE LAMBERT, P.F.M.
Est décédée à l’infirmerie des Petites Franciscaines de Marie de Baie Saint-Paul, 
le 20 décembre 2009, à l’âge de 89 ans, Soeur Marie-Alice Clairette Lambert, 
p.f.m., en religion soeur Marie-Gilbert, après 62 ans de profession religieuse.  
Née de Mme Alice Tardif et de M. Louis Lambert, elle comptait 62 ans de vie 
religieuse. Les funérailles ont eu lieu le 23 décembre 2009 à la chapelle de la 
Maison mère et l’inhumation au cimetière de la Congrégation.    

SŒUR THÉRÈSE LEMIEUX, A.M.
Est décédée à la Maison mère des Soeurs Antoniennes de Marie, le 7 décembre 
2009, à l’âge de 92 ans, Sœur Thérèse Lemieux (Soeur Marie-Albert). Née à 
Chicoutimi, de Mme Estelle Dion et de M. Albert Lemieux, elle comptait 71 ans 
de vie religieuse, pendant lesquels elle a rendu de multiples et variés services à 
sa communauté et ce à différents endroits.  Elle avait écrit de sa main « mon 
seul désir est de mener mon aventure au mieux de ta pensée, Seigneur, pour la 
sanctification de tes prêtres ». Les funérailles ont eu lieu le 12 décembre à la 
chapelle de la Maison mère et l’inhumation au cimetière de la Congrégation.

SOEUR LUCILLE DOUCET, O.S.U.
Est décédée le 27 novembre 2009, à l’infirmerie des Augustines de Roberval, 
à l’âge de 86 ans, Soeur Lucille Doucet (Soeur Sainte-Colombe), de la 
congrégation des Ursulines. Née de Mme Éva Guillemette et de M. Oscar Doucet, 
elle comptait 61 ans de vie religieuse.  Elle s’est dévouée dans de multiples 
services à l’intérieur de sa communauté.  Les funérailles ont eu lieu le 30 
novembre en l’église Notre-Dame de Roberval et l’inhumation au cimetière 
du même endroit.

SŒUR JEANNE-D’ARC GIRARD, N.D.B.C.
Est décédée le 24 novembre 2009, à l’âge de 87 ans, Soeur Jeanne-d’Arc Girard 
(Soeur Sainte-Bernadette-de-l’Immaculée), de la congrégation de Notre-Dame 
du Bon-Conseil de Chicoutimi. Née à Notre-Dame d’Hébertville de Mme Valérie 
Vaillancourt et de M. Théophile Girard, elle comptait 66 ans de vie religieuse. 
Elle se dévoue dans l’enseignement de 1945 à 1957.  Puis elle rend service 
comme ménagère chez les Missionnaires d’Afrique à Montréal.  En 1971, elle 
assiste le directeur des pèlerinages à l’Ermitage du Lac-Bouchette.  Revenue à 
la Maison mère en 1977, elle est responsable de l’imprimerie communautaire 
pendant plus de 25 ans. Les funérailles ont eu lieu le 28 novembre à la chapelle 
de la Maison mère et l’inhumation au cimetière des Soeurs du Bon-Conseil.   

SŒUR ROSE-AIMÉE GILBERT, N.D.B.C.
Est décédée le 24 novembre 2009, au Centre de Santé et des Services Sociaux 
de Chicoutimi, à l’âge de 93 ans, Soeur Rose-Aimée Gilbert (Soeur Saint-
Victorien) de la congrégation de Notre-Dame du Bon-Conseil de Chicoutimi. 
Née de Mme Juliette Bradette et de M. Adélard Gilbert, elle comptait 68 ans de vie 
religieuse.  Elle a oeuvré auprès des soeurs de la congrégation dans différents 
services, surtout comme cuisinière, dans plusieurs maisons.  À compter de 
1981, elle a poursuivi ses activités à la Maison mère.  Les funérailles ont eu lieu 
le 26 novembre à la chapelle de la Maison mère et l’inhumation au cimetière 
des Soeurs du Bon-Conseil.  

M. GÉRARD-A. MORIN, D.P.
Est décédé le 12 novembre 2009, à Alma, à l’âge de 74 ans, M. Gérard-A. Morin, 
diacre permanent, demeurant à Alma. Né à Hébertville-Station, de Mme Jeanne 
Fortin et de M. Adrien Morin, il était l’époux de feu dame Marie-Paule Richard. 
Il a œuvré pendant 25 ans au Séminaire Marie-Reine-du-Clergé comme 
professeur de musique, de français, d’arts, de catéchèse et comme collaborateur 
à la pastorale auprès des étudiants. Il a été ordonné diacre permanent le 15 
décembre 1979, par Mgr Jean-Guy Couture. De 1980 à 1987, il est mandaté au 
Comité diocésain du diaconat permanent.  Il a été animateur et collaborateur 
dans plusieurs mouvements jeunesse, dont les Clubs 4-H et les Scouts, pendant 
plus de 25 ans, et d’autres organismes, dont : La famille du Sacré-Cœur, les 
Chevaliers de Colomb du 4e degré, en tant que conseiller moral, et d’autres, 
à caractère humanitaire, autant au plan diocésain et régional que local, 
jusqu’à ces dernières années.  À compter de 1989, il s’est consacré au service 
de la pastorale à la paroisse St-Pierre et comme responsable de la pastorale des 
vocations pour la zone.   Les funérailles, présidées par Mgr André Rivest, ont eu 
lieu le 16 novembre 2009, en l’église St-Pierre d’Alma et les cendres déposées au 
cimetière St-Wilbrod d’Hébertville-Station.

SŒUR HERMANCE JEAN, S.C.I.M.
Est décédée le 5 novembre 2009, à la Maison provinciale des Soeurs du Bon-
Pasteur de Chicoutimi, à l’âge de 88 ans, Soeur Hermance Jean (Soeur Sainte-
Angèle-de-Foligno). Née à Chicoutimi, paroisse Ste-Anne, de Mme Eugénie 
Tremblay et de M. David Jean, elle comptait 67 ans de vie religieuse. Elle s’est 
dévouée à l’enseignement pendant 24 ans, dans divers milieux: Québec, Ile 
d’Orléans, Notre-Dame-des-Laurentides, Jonquière, Mistassini et Chicoutimi.  
Elle a eu une longue carrière de 41 ans en bibliothéconomie.  Elle a également 
exercé la fonction de sacristine pendant 27 ans.  Elle a participé aux soirées de 
prières qui se tenaient dans la maison, pendant 35 ans, dont 27 à l’animation 
des rencontres.  Les funérailles ont eu lieu le 10 novembre à la chapelle de la 
Maison provinciale du Bon-Pasteur et l’inhumation au cimetière de Laterrière. 

SŒUR JACQUELINE DUFOUR, S.C.I.M.
Est décédée le 4 novembre 2009, à l’hôpital de Chicoutimi, à l’âge de 82 ans, 
Soeur Jacqueline Dufour (Soeur Marie-Laurent). Née à Chicoutimi, paroisse 
Sacré-Coeur, de Mme Clara Tremblay et de M. François Dufour, elle comptait 
65 ans de vie religieuse dans la congrégation des Sœurs du Bon-Pasteur  Un 
dévouement sans mesure et un accueil remarquable ont marqué le don de 
Soeur Jacqueline dans les services de l’alimentation pendant 37 ans, et de la 
cafétéria de 1983 à 2009, soit 26 ans, à Québec, St-Ambroise, Jonquière, St-
Stanislas, Ste-Jeanne-d’Arc et Chicoutimi. Elle était notamment la sœur de 
Sœur Gertrude, également religieuse du Bon-Pasteur. Les funérailles ont eu 
lieu le 7 novembre, à la chapelle de la Maison provinciale du Bon-Pasteur et 
l’inhumation au cimetière de Laterrière. 

NOS CONDOLÉANCES :

À l’abbé Clément Girard, suite au décès de sa sœur Rita, le 30 décembre 
2009.
À l’abbé Antoine Guillemette, suite au décès de sa sœur Bernadette, le 29 
décembre 2009.
À l’abbé Gérard Bergeron, suite au décès de son frère Laurent, le 18 
décembre 2009.
À l’abbé Fernand Maltais, suite au décès de son frère Marcel, le 8 décembre, 
et de sa sœur Gertrude, le 18 décembre 2009.
À Mme Jocelyne Guénard et M. Alain Bilodeau, d.p., suite au décès, le 
29 novembre 2009, de la mère de Jocelyne, Mme Marguerite Fortin.
À l’abbé Gérard Parent, suite au décès de sa sœur Thérèse, le 12 juillet 
2009.
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L’Eucharistie, communion avec le Christ et entre nous
À la fin du Congrès Eucharistique International de 2008, le Pape Benoît 

XVI annonçait la tenue du prochain Congrès, le cinquantième, 
à Dublin du 10 au 17 juin 2012. Le thème retenu: «L’Eucharistie, 
communion avec le Christ et entre nous». Il nous permettra de nous 
mettre en lien avec un autre grand moment historique de la vie de 
l’Église, soit le 50e anniversaire de l’inauguration de Vatican II qui a 
constitué, selon Mgr Diarmuid Martin, un moment de renouveau 
et d’approfondissement de l’Église et de sa compréhension en tant 
que Corps du Christ et du peuple de Dieu.  Ainsi le thème s’inspire 
directement de Lumen Gentium #7 :

Participant réellement au Corps du Seigneur dans la fraction du 
pain eucharistique, nous sommes élevés à la communion avec lui 
et entre nous. Puisqu’il n’y a qu’un seul pain, à nous tous nous ne 
formons qu’un corps, car tous nous avons part à ce pain unique» 
(1 Co 10, 17). Nous devenons ainsi les membres de ce corps (cf. 
1 Co 12, 27), «étant chacun pour sa part membres les uns des 
autres» (Rm 12, 5).

L’Association des Amis de notre région a repris ses activités? En 2009, 
nous avons eu deux rencontres. La première, qui se voulait une 

relance, a eu lieu le 3 mai dernier, au Séminaire Marie-Reine-du-Clergé 
et ce fut une bien belle journée. Tout près de 80 personnes ont assisté 

à cette relance et plusieurs membres de l’Association provinciale sont 
venus vivre cette rencontre avec nous.

Dom Dominique Minier de l’Abbaye St-Benoît-du-Lac était aussi avec 
nous. Il nous a révélé comment il avait découvert sa vocation de moine 
et comment il vivait au jour le jour la spiritualité bénédictine.  La 
rencontre s’est terminée par une Eucharistie puis un dîner fraternel.

Le 8 novembre 2009, notre association a vécu une autre belle rencontre 
au monastère des Servantes du Saint-Sacrement, à Chicoutimi. Elle a 
débuté par un déjeuner fraternel et fut suivie des élections à la présidence. 
C’est Mme Anne-Marie Minier, qui a accepté de remplir cette fonction 
pour les prochaines années. 

Ensuite, notre accompagnateur spirituel, l’abbé Michel Desbiens, nous 
a parlé d’une maladie bien spéciale : l’ « aquoibonite ». Cette maladie 
survient quand nous ne trouvons plus de sens à tout ce que nous faisons: 

L’Église d’aujourd’hui, l’Église de 2010 est une héritière du Christ par 
sa Parole et par la présence unique que le Verbe qui nous la donne, se 
fait aussi chair et présence au cœur de l’Eucharistie qu’il nous laisse 
en héritage. Nous sommes héritiers de l’enseignement des apôtres par 
le trésor inépuisable de la prière, de la réflexion, des enseignements des 
différents successeurs de Pierre et du collège apostolique. Nous puisons 
aux sources de la vie des fidèles dans le Christ.  Nous continuons de faire 
Corps avec le Christ, qui s’est fait chair pour nous. 

Durant le relais de la flamme olympique, personne n’est parti avec la 
flamme, mais tous et toutes se sont fait un honneur de la transmettre. 
La grandeur du geste de transmettre le feu devenait ainsi le refus de 
l’appropriation. L’œuvre est toujours plus grande que la tâche. Pour 
nous l’œuvre c’est de faire connaître, d’annoncer le Christ à temps et à 
contretemps.  Nous devons transmettre l’héritage et faire connaître notre 
Sauveur. Les donneurs de feu sont des héritiers qui veulent transmettre 
l’héritage.	

« à quoi bon ». Nous avons réalisé que bien souvent nos vies sont 
très encombrées et que nous nous éparpillons dans trop de directions 
différentes. Et c’est là que le stress commence et que nous nous énervons. 
Il faut faire attention, car tout cela peut mener à un grand épuisement et 
nous faire souffrir d’ « aquoibonite ».

Notre rencontre s’est terminée par une Eucharistie dans la magnifique 
chapelle des Sœurs du Saint-Sacrement. Tous les chants de la messe 
furent interprétés en grégorien par la chorale « Una voce ». Nous avons 
eu l’impression de nous retrouver à l’abbaye de Saint-Benoît-du-Lac…
Si vous voulez rejoindre notre Association, il nous fera plaisir de vous 
accueillir. Invitation à la prochaine rencontre, le dimanche 
18 avril 2010, au Havre de l’Hospitalité à Alma. M. Robert 
Gaudin nous entretiendra sur la tendresse de Dieu. Si la 
rencontre vous intéresse, communiquez avec M. Laurent Bilodeau, au 
418 349-2446 ou avec la présidente régionale, Mme Anne-Marie Minier 
(418 543-6037).

Laurent Bilodeau, ami de St-Benoît

Connaissez-vous Les Amis de Saint-Benoît-du-Lac?  Cette 
association regroupe des personnes qui désirent faire connaître et 
apprécier le message de saint Benoît, la spiritualité bénédictine, la vie 
des moines de Saint-Benoît-du-Lac ainsi que la vocation monastique.  
Les fondements de la Règle écrite par saint Benoît pour les moines 
et les thèmes qui s’en dégagent (entre autres l’écoute, l’humilité, 
l’obéissance, la simplicité volontaire et l’hospitalité) doivent inspirer 
tous les aspects de la vie de l’Association, en particulier les relations 
entre les membres et avec la communauté des moines. La prière 
individuelle et les activités communautaires en région (conférences, 
témoignages, formation chrétienne) favorisent la communion avec la 
prière et la vie des moines de l’Abbaye ainsi que l’approfondissement 
et la diffusion du message évangélique de FOI, PAIX et UNITÉ proposé 
par saint Benoît.

Les Amis de Saint-Benoît-du-Lac

CEI 2012
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Librairie La Source : on évolue avec vous!

L’Eucharistie, communion avec le Christ et entre nous (suite)
Le 3 octobre dernier, lors d’une rencontre au Séminaire Marie-Reine-du-
Clergé, différentes personnes ont accueilli l’importance de reconnaître 
dans l’Eucharistie le plus beau des chemins de l’Évangélisation. La 
présence assurée du Christ au cœur de l’Eucharistie, le Face à face qui 
nous est proposé n’est-il pas le véritable chemin de l’Évangélisation. 

Rappelons-nous Paul VI dans Evangelii nuntiandi qui affirme que 
le seul témoignage demeure toujours  insuffisant, car le plus beau 
témoignage se révélera impuissant à la longue, s’il n’est pas éclairé, 
justifié — ce que Pierre appelait donner “les raisons de son espérance” 
(1 P 3, 15) —, explicité par une annonce claire, sans équivoque du 
Seigneur Jésus. La Bonne Nouvelle proclamée par le témoignage de vie 
devra donc être tôt ou tard proclamée par la parole de vie. Il n’y a pas 
d’évangélisation vraie si le nom, l’enseignement, la vie, les promesses, 
le Règne, le mystère de Jésus de Nazareth Fils de Dieu ne sont pas 
annoncés.» (§22)

Jean-Paul II a compris que l’eucharistie était la clef de la nouvelle 
évangélisation.  C’est la raison pour laquelle il a consacré ses dernières 
énergies à faire aimer et redécouvrir l’Eucharistie à toute l’Église. Il l’a 
dit clairement : « pour évangéliser le monde, il faut des apôtres - experts 
en célébration, en adoration et en contemplation de l’Eucharistie. »  La 
seule raison des congrès eucharistiques demeure donc l’Évangélisation 
et la prise de conscience que nous sommes des héritiers et non des 
propriétaires. Il faut se renouveler à la source et ne jamais cesser de 
puiser au Christ vivant à jamais.

Jean Brassard, prêtre

Chronique littéraire

Oré, Père Emmanuel. Les Solennités du Seigneur, Arsis, 
2009, 460 p., 40.95 $.
Le Concile a redéployé les richesses innombrables de la liturgie, en 
redonnant à la Parole de Dieu une place très importante.  Le prédicateur 
doit se tenir lui-même à l’écoute de la Parole proclamée : plus la parole 
du prédicateur ou du catéchète est proche de l’Évangile et attentive à 
la vie des gens, plus elle a de chance d’être entendue par tous (Mgr 
Facreau).
Le livre du Père Emmanuel Oré est de ceux qu’on lira et relira, tant il 
montre qu’autour d’une fête ou d’un thème, des variations sont toujours 
possibles; on ne peut épuiser le mystère insondable de l’amour de Dieu 
manifesté en Jésus-Christ, pour le salut et la joie du monde.
Ce premier tome d’Homélies est consacré aux Solennités du Seigneur : 
les grandes fêtes chrétiennes de l’Église. Trois autres tomes paraîtront, 
consacrés à l’ensemble des dimanches A B C de l’année liturgique. 
L’ensemble offrira de quoi se nourrir, s’enrichir, méditer, prier. Un 
modèle d’homiliaire pour notre temps; utile à la fois aux prédicateurs, 
aux fidèles et aux catéchistes désireux que la Bonne Nouvelle trouve écho 
au cœur du monde où Dieu s’offre à toute personne de bonne volonté.

Wackenheim, Michel. Gestes & signes de la foi, Salvator, 
2009, 155 p., 26.95 $.
Pas de liturgie sans gestes ni signes. Encore faut-il que gestes et signes 
soient bien mis en œuvre et reçus par les baptisés : reçus intellectuellement, 
sans doute, mais aussi et surtout reçus par et dans leur corps. La liturgie, 
en effet, ne dit pas ce qu’elle fait, elle fait ce qu’elle dit.
Avec son sens de la pédagogie et son expérience de formateur, Michel 
Wackenheim fait l’inventaire d’une vingtaine de verbes clés («accueillir», 
« manger », « prier », « se signer », « vivre »…) qui sont autant 
d’appels à faire en sorte que les gestes et les signes de la liturgie soient 
beaux, vrais, et rendent grâce à Celui qui nous fait don de sa paix.

Olier, Jean-Jacques. L’esprit des cérémonies de la messe, 
Tempora, 2009, 309 p., 54.95 $.
Explication des cérémonies de la grand’messe de paroisse selon l’usage 
romain.
Jean-Jacques Olier (1608-1657), fondateur de la Compagnie de 
Saint-Sulpice, promoteur principal des séminaires qui, depuis le 
Concile de Trente, ont pris en charge la formation des futurs prêtres, 
est un des représentants majeurs de ce que l’on a pris l’habitude 
d’appeler l’École française de spiritualité.  
Il est aussi le dernier porte-parole de la tradition du « sens spirituel 
» ou sens mystique de la liturgie. Les Pères de l’Église et les auteurs 
médiévaux, dans leur commentaire de l’Écriture, recherchaient, en 
plus du sens littéral du texte sacré, son sens spirituel ou allégorique 
ou encore mystique.  Par exemple : le sang et l’eau qui coulent 
du côté du Christ mort en croix, signifient mystiquement les deux 
grands sacrements de l’Église, l’eucharistie et le baptême. Cet ouvrage 
testamentaire de Monsieur Olier (publié en 1657), le moins connu 
de cet auteur, est aussi un livre de spiritualité de haute volée. Il 
contient des pages sur la communion eucharistique et sur la messe, 
sacrifice du ciel, qui sont parmi les plus profondes de la spiritualité 
française.

Gilles Paradis, responsable
Josée Tremblay, libraire

Librairie La Source - Tél. : 418-543-4147 - Téléc. : 418-543-9912 
www.librairielasource.com  - Courriel : librairie.lasource@videotron.ca

Suggestions de Josée
Pian, Christian & Villemin, Laurent. Les funérailles aujourd’hui, 
Aspirations des familles, propositions de l’Église, Les Éditions de 
l’Atelier, 2009, 157 p., 31.95 $.
Gianadda, Jean-Claude. Partir, 40 chants pour la célébration des 
funérailles, CD, album double, ADF Musique, 2008, 29.95 $.
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De nouveaux défis à relever…
Présents dans notre diocèse depuis 1933, les mouvements d’Action 

catholique ont été une école d’engagement social inspiré des valeurs 
de l’Évangile, pour plusieurs générations de laïcs, femmes et hommes. À 
leur influence, ils se sont engagés dans le monde pour le transformer à 
l’exemple de Jésus-Christ. Ils ont ainsi beaucoup contribué à l’évolution 
sociale de notre Église et de notre société.  Qui sont ces mouvements 
d’Action catholique présents dans notre diocèse, sous les appellations de 
JOC (Jeunesse ouvrière chrétienne), JEC (Jeunesse étudiante chrétienne) et 
Jeunes Branchés? Où en sont-ils maintenant ? 

Un peu d’histoire 
La JOC est né au début du 20e siècle, à l’initiative du prêtre belge Joseph 
Cardijn et de quelques jeunes travailleuses et travailleurs, inquiets des 
conditions de travail et de vie difficiles de leur entourage. Ils croyaient en leur 
capacité de s’organiser et de se défendre contre l’oppression et l’exploitation 
qu’ils subissaient. La foi était développée à partir de la vie de ces jeunes, par 
la méthode de révision de vie : Voir, Juger et Agir. Le cœur du message de 
ce prêtre est l’importance et la dignité de chaque personne humaine. C’est 
sous ce modèle, que se développa un peu plus tard la JEC dans les milieux 
étudiants, et le Mouvement International d’apostolat des enfants (Jeunes 
Branchés) auprès des plus jeunes. Ces mouvements se sont étendus à travers 
le monde entier. Par leurs contacts privilégiés avec le monde des laïcs, la 
spiritualité de ces mouvements a eu une grande influence sur le Concile 
Vatican II. Encore aujourd’hui, présents dans une quarantaine de pays, ils 
souhaitent former des citoyennes et des citoyens responsables, critiques et 
engagés; tout cela à la lumière des Évangiles.  

Avec une spiritualité enracinée dans la tradition chrétienne de l’engagement 
social, la JOC souhaite, par l’initiative des jeunes adultes, créer une société 
juste, sans classe et libre de toute forme d’exploitation et de discrimination. 
Du côté de la JEC, elle propose aux jeunes de 12 à 25 ans des projets initiés 
par des équipes d’étudiants ou par le mouvement. Ils sont invités à poser un 
geste qui transforme leur milieu.  Elle propose une expérience où l’action 
et la spiritualité cheminent ensemble dans la construction de l’être et la 
transformation du milieu. Quant aux Jeunes Branchés, ils appellent les 
enfants à agir et réagir dans les petits évènements de leur vie, afin d’ouvrir 
leurs yeux sur les autres.  

La suite
Depuis l’année dernière, 
les mouvements d’Action 
catholique doivent faire 
face à de nouveaux défis. 
C’est dans leurs nouveaux 
bureaux, à Place du 
Presbytère, que leurs 
équipes se sont installées. 
Formées de l’abbé Gérald 
Linteau, Jonathan Perron, 
Marie-Ève Émond et 
de toute une équipe de 
bénévoles, ceux-ci sont prêts à consolider la présence de ces mouvements 
dans la région, face aux nouveaux défis qui se présentent : le financement, 
l’amélioration du membership et la consolidation du lien avec d’autres 
organismes communautaires. Ils souhaitent créer des liens avec toutes 
les personnes qui croient en l’engagement social et qui ont comme source 
d’inspiration Jésus-Christ dans leur vie.

Les actions 
Pour la JOC, le comité créé le 16 juin 2009 au sujet des caméras de 
surveillance est toujours actif.  Suite à une enquête démontrant des abus 
de pouvoir des employeurs, on a recueilli 16 témoignages de jeunes ayant 
vécu des problèmes à ce sujet. Il poursuivra différents projets d’éducation 
dans divers milieux.  La plupart des équipes de JEC ont repris leurs activités. 
Marie-Ève et l’abbé Gérald s’attardent à recruter des accompagnateurs 
et accompagnatrices pour créer de nouvelles équipes. Pour les Jeunes 
Branchés, a eu lieu en janvier une rencontre de formation des adultes 
accompagnateurs du mouvement. Il est prévu également qu’une activité 
régionale se tienne au cours de l’année.  Parallèlement à tout ce branlebas, 
Jonathan et Marie-Ève travaillent à former une équipe à l’UQAC. D’autre 
part, il y aura une activité prochainement, sous le thème de l’amitié: un 
souper-spaghetti pour rassembler des jeunes travailleurs. Le but est de 
former deux nouvelles équipes de révision de vie.   

Vous pouvez les visiter dans leurs nouveaux bureaux ou les contacter au 
418-698-1176, poste 230. 

Jean-François Langlais
Stagiaire à l’unité pastorale Notre-Dame-du-Royaume et Saint-Isidore

De quel bois tu te chauffes ?
Les 26 et 27 novembre dernier, se tenait au Lac Pouce un camp JEC sur le 

thème : « De quel bois je me chauffe? »  Une invitation à réfléchir sur  
l’importance du leadership.  21 jeunes de secondaire 5 de la polyvalente des 
Grandes Marées (La Baie) étaient présents pour ce 24 heures.  Ce camp était 
animé par Guylaine Lachance, Gérald Linteau et Marie-Ève Émond.

Les jeunes ont défini leur vision personnelle de ce qu’est un leader.  En 
grand groupe, ils ont fait un portrait modèle d’une personne ayant du 
leadership.  Ce qui en est ressorti : c’est quelqu’un qui a une vision du 
travail à réaliser, qui fait ressortir le meilleur des personnes pour la réussite 
du projet en équipe et qui sait rassembler autour d’un objectif précis. Un 
camp riche en réflexion et en découvertes!

Marie-Ève Émond et Gérald Linteau

JOC, JEC, Jeunes branchés

Les bureaux des mouvements d’Action catholique 
sont situés à Place du Presbytère, 

240 rue Bossé, Chicoutimi
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En novembre 2005, a eu lieu le premier Forum jeunesse diocésain.  Pour y faire suite, une Table diocésaine de pastorale jeunesse a été 
mise sur pied avec M. Frédéric Plourde, comme responsable.  La plus grande réalisation fut le plan d’action qui a demandé bien des 
efforts de la part des membres, aidés d’une personne « coach », Mme Suzanne Dionne.  Nous avons concrétisé ce plan par la mise sur 
pied de l’Équipe jeunesse en septembre 2007, dont la responsabilité relevait d’une seule personne permanente, soutenue d’une équipe 
de bénévoles.  En septembre dernier, ont été engagées de nouvelles personnes permanentes, pour mieux relever les défis qui se posent 
aux jeunes d’aujourd’hui.  Voici, en première partie, la présentation des membres de cette belle équipe. La seconde partie suivra dans 
le prochain numéro.   

Isabelle Boivin : Je suis nouvellement engagée dans l’Équipe jeunesse. Je m’implique depuis plusieurs années 
auprès du mouvement la Flambée Lac-St-Jean. La jeunesse est pour moi importante et très enrichissante, une 
source inépuisable. En tant que maman de deux enfants, c’est pour moi une très belle occasion de rester dans 
l’actualité des jeunes. Mon travail dans l’équipe jeunesse est un privilège, de côtoyer des personnes riches de 
cœur est une grâce. 

Claudia Dallaire : C’est un grand bonheur pour moi d’avoir été engagée au sein de l’Équipe jeunesse en 
septembre dernier. J’anime depuis 2001 des retraites avec les jeunes de secondaire V. Les jeunes me tiennent 
à cœur, j’aime les côtoyer, les accueillir et je savoure les moments passés avec eux. Voilà pourquoi j’ai décidé 
d’en faire mon métier. J’espère apporter à ces jeunes la joie et l’espérance. Je pense que c’est en découvrant le 
parcours de vie des autres, qu’on finit par trouver notre propre parcours. « Faites que la beauté reste, que la 
jeunesse demeure, que le cœur ne puisse se lasser et vous reproduirez le ciel » Chateaubriand

Patrice Imbeau : Je suis arrivé à l’Équipe jeunesse depuis septembre dernier.  Mon apport se situe dans 
mon expérience communautaire.  J’ai travaillé dans différents organismes communautaires ces dernières 
années, notamment au Local jeunes, au centre ville de Chicoutimi, qui se veut une « maison des jeunes » 
pour les adolescents qui sont en marge de la société.  Je crois sincèrement avoir pris conscience de la vraie 
réalité des jeunes d’aujourd’hui.  Ce que je vise dans mon implication, c’est de partir de la réalité du jeune 
et de l’accompagner dans sa démarche de vie.  Son objectif sera le mien, c’est-à-dire : faire route avec à la 
manière de Jésus.

Patricia Néron : J’ai toujours eu le désir d’être présente pour les autres, d’apporter du bonheur et de la paix 
dans leur vie. Me voici donc aujourd’hui à l’Équipe jeunesse avec ce que je suis, mes forces, mes faiblesses, 
mes réalités, ma vie.  Le travail d’équipe est pour moi essentiel. Chaque personne que je rencontre m’ouvre 
des chemins et me donne des réponses aux actions que je dois poser. Sans l’autre, je ne suis rien. Quelle joie de 
savoir que l’Esprit est dans l’autre; reste seulement à être en mode d’écoute et d’accueil. L’équipe me permet 
d’être toujours en découverte, de me remettre en chemin pour y découvrir de nouveaux sentiers, de nouvelles 
personnes. 

Mario Tremblay : Je suis modérateur (maintenant à demi temps) des paroisses Notre-Dame-du-Royaume 
et St-Isidore.  J’ai été ordonné prêtre il y a plus de 10 ans et c’est dans les mois qui ont suivi que j’ai commencé 
à m’impliquer davantage auprès des jeunes, par le mouvement l’Étincelle, pour les 14-17 ans.  Pendant 
quelques années, j’ai assuré quelques heures de présence par semaine au Centre d’éducation des adultes 
Laure-Conan de Chicoutimi.  Ce sont donc différents engagements qui m’ont fait répondre à l’invitation de 
m’impliquer en pastorale jeunesse.  En paroisse, comme dans l’ensemble de l’Église diocésaine, nous portons 
tous le désir de rejoindre les jeunes générations.  L’avenir de l’Église passe forcément par là.  Je crois aussi que 
Jésus Christ peut faire la différence dans leur vie, comme il la fait dans la mienne.  C’est donc pour ces raisons 
et bien d’autres que j’ai décidé de relever le défi et de me joindre à cette équipe jeune et dynamique.
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Virage vert : ayant le souci de 
protéger l’environnement,

l’intérieur de cette revue est main-
tenant imprimé sur un papier 100 % 

recyclé.

Merci à l’avance !
Service diocésain des communications 
602, rue Racine Est, Chicoutimi (Québec)  G7H 1V1

5 numéros / 1 an 
20 $ (taxes incluses)

Vous désirez vous abonner
à cette revue diocésaine ? 
Composez le numéro
(418) 543-0783, poste 233
ou envoyez votre chèque
 à l’ordre de la C.E.C.R.
au 602 rue Racine Est
Chicoutimi, Qc, G7H 1V1
a/s du Service des Communications.

Abonnement

Votre Église diocésaine a besoin de vos dons
Pour assurer la continuité des services offerts en pastorale, pour répondre aux nouveaux besoins en formation et pour faire 
face aux défis de demain, le Diocèse doit planifier à plus long terme afin d’envisager son avenir avec sérénité et sécurité. 

En effectuant des dons planifiés, les bienfaiteurs donnent pour  assurer la postérité, garantir et raffermir 
l’éducation à la foi et ainsi poursuivre  la Mission de l’Église au Saguenay-Lac-Saint-Jean.  La personne intéressée peut 
faire son don planifié à la Fiducie des Œuvres de l’Évêque du Diocèse  de Chicoutimi (F.O.É.D.C.), de plusieurs façons:

-  par un legs testamentaire ;
-  bénéficiaire d’une police d’assurance-vie ;

-  don planifié immédiat, en donnant des valeurs mobilières
(actions, argent, certificats de dépôts, REER, FERR) ;

-  un terrain ou une maison.

Un reçu de charité vous sera émis pour la valeur de votre don.  

Nous vous invitons, au besoin, à consulter l’économat du diocèse ou un spécialiste
(fiscaliste, comptable, planificateur  financier) pour voir les modalités de ce type de don.  

Notre évêque vous remercie
de votre générosité !

Pour toutes informations sur le sujet, contactez M. Richard Pilon, conseiller aux dons - 418-543-0783, poste 227

Un oubli ? Avez-vous pensé à poster votre réabonnement ?  Si oui, nous vous remercions grandement !  Si 
non, il n’est jamais trop tard…!  Envoyez votre paiement de 20$ avec le coupon (si possible) que vous avez reçu à 
l’intérieur de votre numéro du mois de novembre. Merci de votre fidélité !


